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SPÉCIAL POLAR

Prix « Le Point» du Polar européen 2017

Faites entrer
la lauréate
Aussi hallucinante que la dealeuse de cannabis de son roman
« La daronne », l'avocate pénaliste Hannelore Cayre a fait partir
ses concurrents en fumée.
« La daronne », d'Hannelore Cayre
(Metaihé, 176p, J7€).

H annelore Cayre déboule sur son velo electrique,
au métro Jourdain, son quartier parisien comme

son roman dans notre sélection. Insolite mais inra-
table. « La daronne », c'est elle. Une grande tige de
54 ans qui rappelle l'actrice Anémone, avec la coupe
juvénile de Jane Birkin. Qui pose sur la couverture
du roman avec deux sacs Tat! et signe le personnage
haut en couleur de ce fabuleux roman noir qui va
chercher, plutôt que du côté de Simenon, chez Balzac,
à l'ère de la PlayStation, et Joyce Carol Oats, son idéal
littéraire - «parce qu'elle fait palpiter la chair avec les
26 lettres de l'alphabet», nous dit-elle.

La daronne du livre, au départ, s'appelle Patience
Portefeux. Son enfance se déroule entre caviar et contre-
bande, son papa prend du cash dans le commerce pas
propre organisé avec « lespays dits de merde dont k nom
seterminepar-an, commelePakistan, l'Ouzbékistan, {'Azer-
baidjan, l'Iran». La mère, juive rescapée des camps,
n'aimera jamais que son chien. La vie avance, ou plu-

• • LA PHRASE OUI TUE

« [...] Ces gamins dont j'écoutais à longueur de
journées les marchandages purgeaient de lourdes
peines de prison pour avoir vendu leur shit aux gosses
des flics qui les poursuivent à ceux des magistrats qui
les jugent ainsi qu'à tous les avocats qui les défendent.
Du coup, ils devenaient amers et haineux.»

tôt s'arrête, avec un veuvage et le déclassement social
qui s'ensuit. Patience devient traductrice interprète
judiciaire d'écoutes téléphoniques en langue arabe.
Des heures d'écoute de dealers (payées au noir par
l'Etat- là, ce n'est pas du roman, mais le vrai système
français) lui permettent de récupérer un quintal de
cannabis à un go fast arrêté net. Une fois que la came
embaume sa cave, il ne reste plus qu'à l'écouler. La
suite est picaresque, sombre et drôle comme du lain
Levison, mais purement français et fichtrement atta-
chant. D'autant que la daronne n'aime pas l'argent.
Celui de la drogue sert à payer la maison de retraite
desamère. «La classe moyenne étranglée par les vieux»,
au bénéfice d'un fonds de pension américain...

A part ça, Hannelore Cayre a connu la même en-
fance que son héroïne, et échappé à la mort, au Chili,
après un grave accident de voiture qui l'a laissée té-
traplégique de longs mois. Revenue chez les vivants
et en France, elle exerce le métier d'avocate auprès de
son mari de vingt ans. «Lepénal crade», précise-t-elle,
dont elle se passerait aussi bien que des sales types
qui «plongentla têted'ungamin dans un seau d'eaupour
racketter les parents». Alors elle écrit. Des romans,
cinq, des articles pour la revue XXI, trois, une BD de
science-fiction est en cours - «créative, pas lourde»,
avec des humains sur des atolls en forme de Cheerios
(les céréales) en butte à des Martiens « cornichons télé-
pathes». Quant au duo du barreau qu'elle forme avec
son mari, il s'interdit seulement de défendre les ter-
roristes. Des fous de Dieu qui évaluent leur « degré
de foi » comme dans un jeu Nintendo (véridique, les
écoutes téléphoniques sont une mine I). Alors, ça fait
du bien d'en sourire, dans le roman de ces dealers ins-
pirés par un «platdenouillescélestedeniaiseries». Cayre
fait du bien tout court avec sa daronne incarnée et si
pleine d'humanité. Lisez, vous verrez • J.M.
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Incarnée. Hannelore
Cayre, écrivain,
scénariste, journaliste,
avocate pénaliste
a la cour d'appel
de Paris, chez elle, dans
son etat normal
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(président du jury).
Jacques Dupont,
Lepoint.
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écrivain.
René Frégni,
écrivain.
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Leclère,
Lepoint.
Julie Malaure,
Lepoint.
Christophe
Ono dit Biot,
Lepoint.
Jean Louis Pietri,
ancien commandant
dans la police
judiciaire, écrivain.
François Pirola,
président du festival
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